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LA MISE EN RESERVE DANS UNE BIBLIOTHEQUE D'ART MODERNE 

ET CONTEMPORAIN 

L'exemple de la Documentation du Musee National d'Art Moderne 

Mich61e Chirle 

RESUME: 

Dans une bibliotheque d'art modeme et contemporairi, une reserve est necessaire pour conserver les 

livres rares et precieux. Pour selectionner ies ouvrages de la reserve, il est important de determiner les 

criteres qui vont guider le choix, d'etudier les documents specifiques auxquels ces criteres vont 

s'appliquer et d'examiner les problemes particuliers qui peuvent se poser lorsqu'il s'agit d'une 

bibliotheque de musee, en particulier 1'affectation , bibliotheque ou musee, a donner aux oeuvres dont 

le statut est ambigu. 

DESCRIPTEURS: 

Reserve - Bibliotheque spedalisee - Art - Siecle 20eme - Conservation document - Selection 

document. - Critere selection. 

ABSTRACT s 

A modern and contemporary art library must have a special department where rare and precious books 

could be preserved. It is important to determine the criteria which are going to guide the selection, to 

study the specific documents to which these criteria will be applied and the special problems we have 

to face concerning a museum library, for example the location in the library or in the museum of the 

books which are also works of art. 

KEYWORDS: 

Rare books collection - Special library - Art - Century 20th - Document preservation - Document 

selection. - Selection criterion. 
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Introduction 

Nous vivons aujourd'hui une periode de prise de conscience du 

patrimoine et d'attachement a ce patrimoine. Patrimoine culturel, 

architectural, artistique, industriel... ces nombreux heritages du passe 

sont sujets de reflexion. Le patrimoine ecrit est loin d'etre oublie et le 

monde des bibliotheques et particulierement celui des bibliotheques d'art, 

a ete en effervescence durant ces dernieres annees. Bibliotheque nationale 

de France, Bibliotheque nationale des arts, Bibliotheque du Musee d'art 

moderne de la Ville de Paris, ces projets ont suscite bien des questions, 

en particulier sur la preservation et la conservation des collections. C'est 

ainsi qu'un groupe de travail "Reserve " a ete constitue en 1989 afin de 

determiner quelle serait la politique de conservation de la Bibliotheque 

nationale de France alors baptisee Bibliotheque de France et si une 

reserve pouvait se justifier dans le projet d'une bibliotheque "pour le XXIe 

siecle". Question legitime car jusqu'a present, la reserve est plutot un 

symbole du passe. N'est-il pas anachronique de parler d'isoler certains 

livres parmi les plus beaux et les plus precieux, alors que les 

bibliotheques ouvrent grand leurs portes et mettent 1'accent sur la 

communication et le libre acces ? 

N'est-ce pas une question doublement paradoxale quand il s'agit de la 

Documentation du Musee national d'art moderne, une bibliotheque 

consacree a l'art de ce siecle, et situee dans les murs du Centre Georges 

Pompidou, dont 1'ambition est "d'ouvrir les portes de l'art a tout le 

monde", selon 1'idee genereuse de son fondateur ? A quoi peut bien servir 
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une reserve dans une institution dont les collections datent d'un siecle a 

peine ? Et si la reserve est une institution legitime, comment se constitue 

celle des imprimes ? Quels sont les documents qui doivent y etre 

conserves ? Comment les selectionne-t-on, sur quels criteres ? Comment 

doivent-ils etre conserves ? Autant de questions qui sont moins simples 

qu'il n'y paralt et auxquelles nous allons tenter de repondre en cherchant a 

comprendre pourquoi la reserve existe, comment elle s'enrichit et 

comment elle fonctionne. Sans oublier qu'il s'agit de la documentation d'un 

musee au renom international et que cela ne peut manquer d'influencer la 

personnalite des services qui lui sont attaches.. 

Presentation de la Documentation du MNAM 

La Documentation du Musee national d'art moderne (MNAM) est nee en 

1974, lors de la prefiguration du Centre Georges Pompidou, de la fiision 

de la bibliotheque des conservateurs du Musee national d'art moderne 

avec le centre de documentation du Centre national d'art contemporain. 

Les collections ainsi reunies representent le fonds le plus important sur 

1'art du vingtieme siecle, par leur nombre certes, mais aussi par leur 

diversite et leur qualite : 120 000 volumes aujourd'hui dont 50 000 traitant 

de tous les aspects de 1'art moderne et contemporain et pres de 70 000 

catalogues d'exposition. Les revues d'art les plus prestigieuses du siecle y 

sont conservees ainsi que les bulletins de musees et de galeries, les 

catalogues des salons et des foires d'art, les catalogues de vente. La 

Documentation poursuit d'autre part la constitution d'un fonds d'archives 
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historiques, etroitement liees aux collections du musee et gere 25 000 

dossiers d'artistes et 2 000 dossiers thematiques. 

Une diatheque, une sonotheque et un fonds photographique (100 000 

tirages papier et 250 000 plaques de verre) completent les collections 

d'imprimes. 

Bien evidemment, les missions du service sont a la hauteur de ses 

ambitions et du prestige international du MNAM. La Documentation doit 

fournir au personnel scientifique du musee la documentation necessaire a 

l'etude des oeuvres de la collection et a la preparation des nouvelles 

acquisitions et expositions. Elle remplit egalement les fonctions d'un 

centre de documentation sur l'art moderne et contemporain et accueille les 

professionnels et specialistes des metiers de 1'art, les chercheurs et les 

etudiants en histoire de l'art et toute personne justifiant d'une recherche 

specialisee. 

Mais au fil des annees, une troisieme mission s'est imposee d'elle-meme : 

celle de la preservation du patrimoine artistique ainsi rassemble, dont 

1'interet, la valeur et la fragilite vont sans cesse croissant. Depuis 7 a 8 

ans, une reflexion est menee dans le service pour elaborer de nouvelles 

regles destinees a en assurer la perennite. La reserve est bien sur au 

centre de ces preoccupations. 

Ce glissement d'une mission de documentation et d'information vers une 

mission de conservation est du, d'une part au succes du Centre Georges 

Pompidou et des institutions qu'il abrite, d'autre part a 1'insuffisance 

notoire des places offertes aux etudiants en histoire de l'art par les 

differentes bibliotheques parisiennes, ce qui a provoque un afflux massif 

d'un public plus ou moins specialise a la Documentation du MNAM. La 

consultation trop frequente des documents et leur photocopie intensive ont 

entraine une usure des collections qui a ete mise en pleine lumiere lors de 
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1'informatisation et qui a amene les responsables a reagir et a envisager 

diverses mesures pour y remedier1. 

L'informatisation des collections (acquisitions, catalogage, pret) a ete 

entreprise en 1990 et s'est terminee en 1993. Lors de la saisie 

retrospective des notices, chaque document a ete equipe d'un code-barre. 

II a donc fallu pour cela sortir tous les ouvrages des magasins et c'est la, 

devant ces livres amonceles en attente de traitement, que leur mauvais 

etat est apparu avec une evidence criante. 

Un recolement general fut decide, qui donnerait lieu a 1'examen en 

profondeur de chaque document et qui, sur la base de criteres definis par 

1'ensemble du service, permettrait de decider du passage en reserve des 

documents chaque fois que cela s'imposerait.. Ce recolement a commence 

par celui des catalogues d'expositions individuelles. Plusieurs centaines de 

catalogues ont ete retires du fonds general et mis de cote en attendant 

d'etre examines. C'est d'ailleurs la 1'objet de notre stage : selection des 

documents a passer en reserve, reclassement de 1'ouvrage et modification 

de la notice en fonction des besoins et des usages catalographiques de ce 

service. 

On estime qu'une fois le recolement general termine, la reserve 

representera 10% du fonds de la bibliotheque. 

1 Voir Annexe 6. 
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I - LA RESERVE EST-ELLE BIEN NECESSAIRE ? 

1.1. La reserve. Definition et bref historiaue 

Une reserve ? Pour le profane, le nom est sans doute evocateur d'un lieu 

prestigieux, un peu mysterieux, voue aux livres tres anciens, tres precieux. 

Pour le professionnel ? Oublions le "veritable sanctuaire"2 dont parle 

Pierre Breillat, equivalent du "sancta sanctorum" des bibliothecaires 

anglais pour retenir la definition plus pragmatique de Jeanne Veyrin-

Forrer, une des rares specialistes des reserves. Ce terme designe, dit-elle, 

" un ensemble de documents rares et precieux demandant une protection 

particuliere et dont la communication est soumise a certaines conditions".3 

Destinee a conserver, afin de les proteger, des documents juges precieux 

en fonction de criteres precis, une reserve a donc un but essentiellement 

pratique. Elle s'apparente par la a la reserve du musee, dont le role est 

d'abriter les oeuvres qui ne sont pas exposees. 

La definition du Larousse du XXe siecle apporte un eclairage 

supplementaire qui fait ressortir la pertinence du terme utilise. La reserve, 

c'est" 1'action de garder pour 1'avenir". N'est-ce pas une des missions des 

bibliotheques ? 

On peut deduire de ce qui precede qu'une reserve ne nait pas ex nihilo. On 

ne constitue pas une reserve comme un fonds documentaire particulier. La 

2BREILLAT, Pierre. Les resenes precieuses dans les bibioiheques. Bulletin de l'L'nesco a 1'intention 
des bibliotheques, 1965, vol. XIX, n° 5, p. 276. 
3 VEYRIN-FORRER, Jeanne. Les resen es (livres imprimes). In Conservation et mise en valeur des 
fonds anciens.... Villeurbanne : presses de 1'E.N.S.B., 1983, p. 65. 
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reserve au contraire s'elabore au fil des ans, nait d'un besoin, celui de 

proteger un fonds que l'on juge precieux. En fait les reserves, sous une 

forme ou sous une autre, ont toujours existe. Elles sont nees avec les 

bibliotheques. 

Au Moyen Age, dans les bibliotheques benedictines, les livres "les plus 

precieux etaient verses au tresor, gardes dans l'eglise..."4 Ailleurs, " les 

cofifres ou armoires etaient tres utiles pour mettre a 1'abri des personnes 

mal intentionnees des livres rares et donc d'autant plus precieux"5, quand 

ce n'etait pas une simple etagere dans le bureau du bibliothecaire... 

On a cependant coutume de donner comme date de naissance officielle 

de la reserve 1'annee 1792, lorsque Joseph Van Praet, alors garde des 

livres imprimes a la Bibliotheque Nationale, decida d'isoler des fonds 

generaux certains types d'ouvrages : incunables, velins, editions rares... 

La reserve essaime ensuite dans les grands etablissements de Paris et de 

province, rendue necessaire par l'importance des collections hentees des 

confiscations revolutionnaires. 

L'idee de reperer les documents rares et precieux etait dans 1'air et les 

reserves se multiplient au XlXe siecle, correspondant a 1'ouverture des 

bibliotheques a un plus large public et en accord avec les idees 

conservatrices du temps. 

Mais c'est au XXe siecle que la creation des reserves s'accelere. Le 

Congres international de bibliothecaires de 1923 en montre la necessite et 

les deux guerres mondiales n'y sont sans doute pas etrangeres, pour avoir 

engendre une prise de conscience de la valeur patrimoniale de ces 

4VEZIN, Jean. Le mobilier des bibliotheques. In Histoire des bibliotheques jranqaises. Paris : 
Promodis, T. 1, p. 368. 
5GARAND, Monique-Cecile. Les anciennes bibliotheques du Xllle au XVe siecle. In Histoire des 
bibliotheques frangaises, T. 1, p. 53. 
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collections menacees de destruction. II a fallu eloigner et abriter dans des 

endroits surs les livres les plus precieux. Le danger passe, il a paru 

judicieux de les maintenir dans Ieur isolement en leur offrant la protection 

d'une reserve. 

Cest cependant durant les dernieres decennies, qui voient a la fois le plein 

essor de la lecture publique et le developpement des bibliotheques 

universitaires, que les reserves s'ouvrent en plus grand nombre : une 

consultation accrue amene naturellement une protection accrue. 

1.2. Premiere fnnction de la reserve : conserver et nreserver 

C'est la fonction fondamentale des bibliotheques, qui conditionne toutes 

Ies autres. Meme les bibliotheques de recherche et de documentation ne 

peuvent 1'ignorer completement - la B.P.I. seule , vouee par ses statuts a 

constituer des collections d'information et d'actualite y est etrangere6. 

Mais il s'en faut que les conservateurs disposent de solutions simples et 

certaines pour assurer la transmission des documents aux generations a 

venir. 
La reserve en est une, qui permet, nous 1'avons vu, de recenser dans un 

classement a part des documents rares et precieux, anciens et modernes, 

afin de les proteger. Mais de quoi faut-il donc les proteger et quels sont 

ces ennemis ou ces dangers qui les menacent ? 

6Ce n'est d'ailleurs pas tout a fait exact car. dit-on, dans certains bureaux. des armoires fermees a cle 
renferment des livres trop precieux pour etre rnis en libre acccs. des ouvrages scientifiques de 
Flammarion par example ou la bibliotheque personnelle de Julien Cain... Les bibliothecaires 
eprouvent sans doute quelques reticenccs a s'en separer pour en faire don a d autres ctabhsscments 
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La liste en est longue et bien connue des bibliothecaires. De nombreux 

agents exterieurs agressent les cuirs et les papiers. Les exces de lumiere, 

de secheresse, les variations de temperature leur sont nefastes. L'humidite, 

la pollution, la poussiere favorisent le developpement des champignons et 

des insectes. 

Le papier lui-meme secrete sa propre destruction. L'acidite des papiers 

apparait comme un veritable fleau pour les livres edites depuis 1850. 

Rendus cassants, ils s'effritent au moindre attouchement et sont pour 

beaucoup incommunicables. 

De multiples mauvais traitements peuvent leur etre infliges par les 

personnes qui les traitent et les manipulent : pensons aux pliages 

intempestifs, papiers collants, estampilles malencontreusement placees, 

reliures mutilees par des reparations d'amateur. Autre danger, et non des 

moindres, le lecteur lui-meme : 

"Malgre 1'opinion que les seuls ennemis des livres soient les vers, les rats, 

1'humidite et la poussiere, il y en a d'autres, moins hostiles en apparence 

mais tout aussi redoutables : ce sont les emprunteurs, les personnes 

maladroites et aux doigts sales, les domestiques, les enfants, les chiens, 

les chats, etc..."7 

Ecrit il y a plus de 150 ans, ce texte oii perce un humour un peu amer n'a 

pas vieilli. On peut y ajouter les personnes malhonnetes et les vandales. 

On n'etait pas loin de penser a 1'epoque que le pire ennemi du livre etait le 

lecteur... et les portes des bibliotheques de ne s'ouvrir que pour un petit 

nombre d'elus qui n'etaient sans doute pas les moins dangereux - parce 

que bibliophiles ou collectionneurs. Combien de livres disparus des fonds, 

combien de pages decoupees a cause d'un ex-libris ou d'un autographe ? 

7CONSTANTIN, L.A. Bibliotheconomie... Paris : Librairie encyclopedique de Roret, 1841. p. 64. 
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Les livres rares et precieux sont cTautant plus tentants pour un amateur 

qu'ils sont difficiles a trouver et couteux a acquerir. Les livres d'art sont 

plus menaces encore, enrichis qu'ils sont de planches gravees, 

d'illustrations originales ou de qualite. Leur valeur venale peut atteindre 

des sotnmes considerables et susciter la convoitise des amateurs. 

Aujourd'hui, conscientes que le lecteur est leur raison d'etre, les 

bibliotheques ouvrent toutes grandes leurs portes . Mais elles ont du 

s'equiper de systemes anti-vol et creer ou developper leur reserve. 

II n'existe pas de reserve "ideale" ou de reserve "type". Mais il est 

possible, en s'inspirant des recommandations internationales, de definir ce 

que devrait etre une reserve modele. 

Cette reserve beneficie tout d'abord de locaux et d'un personnel qui lui 

sont propres. Les magasins qui lui sont affectes sont 1'objet d'un soin 

particulier et d'une surveillance attentive. Fermes a cle, les acces en sont 

soigneusement controles. Les precautions sont prises pour eliminer ou 

limiter au maximum tout risque d'incendie ou d'inondation (les 

bibliothecaires savent bien que c'est toujours durant le week-end et sur les 

collections les plus precieuses que se produit la fuite d'eau...). Un systeme 

de climatisation, des humidificateurs ou des deshumidificateurs selon le 

cas, un eclairage naturel et artificiel minimal y assurent les meilleures 

conditions de conservation possibles. Pour les rayonnages, on prefere le 

metal au bois, trop aime des insectes, et les etageres fixes aux meubles 

compacts mobiles qui vibrent lorsquils se deplacent et font glisser les 

livres. Autant de mesures de conservation preventive qui visent a assurer 

au livre les meilleures chances de longue vie. 

Les livres de la reserve regoivent des soins speciaux. On veille a les 

depoussierer regulierement et a entretenir les reliures. L estampille, qui 
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est la marque de possession de la bibliotheque, est necessaire mais elle se 

fait discrete afin de ne pas deparer 1'ouvrage - trop de pages de titre, fruits 

des patientes recherches des editeurs et des typographes sont 

completement defigurees par de multiples cachets de toutes tailles et de 

toutes couleurs, appliques avec une profusion qui montre bien que Vaspect 

originel du livre a ete neglige pendant longtemps... L'utilisation d'un 

cachet de cuivre le plus petit possible, d'une encre indelebile et de colle 

de pate pour les etiquettes limiteront au mieux les inconvenients de cette 

signalisation. 

La reliure n'est pas systematiquement applicable a tous les livres. II est 

necessaire de distinguer les documents dont la qualite ne doit pas etre 

modifiee, meme par une reliure, pour des raisons historiques ou 

esthetiques. Pour ceux qui ne pourraient etre proteges par une couverture 

de papier neutre - documents tres fragiles, formats reduits - il est bon de 

prevoir des pochettes et des emboitages de meme nature. 

L'ideal serait bien sur de pouvoir equiper de la meme fa?on tous les livres 

de la bibliotheque. Mais pour un bibliothecaire, 1'aspect economique de la 

conservation ne peut etre neglige et ce conditionnement se revele tres 

couteux en temps et en argent (les produits non acides en particulier sont 

d'un prix eleve). Pour ces raisons, on en donne la priorite a la reserve. 

1.3. Denxieme fnnctinn de la reserve : communiauer 

La conservation n'est pas une fin en elle-meme et on ne peut concevoir un 

fonds sans public ni communication. Mais la encore, une reserve se doit 

de proteger le document, en particulier contre les manipulations trop 

frequentes. C'est prioritairement que les documents de la reserve seront 
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reproduits - parce que tres demandes, ou, on l'a vu, trop fragiles pour etre 

consultes, ou tout simplement tellement precieux... Pour bon nombre de 

recherches, le contenu du document importe plus que 1'unite materielle 

qu'il represente et un fac-simile remplira fort bien son office. Les supports 

de substitution sont nombreux : microformes, photographies, CD-ROM. 

Des programmes de microfilmage sont en cours, celui de la presse 

quotidienne du XlXe siecle par exemple ou en projet comme celui des 

catalogues de salons. Mais il faut etre realiste, la reproduction est longue 

et couteuse ; le temps n'est pas encore venu ou tous les livres rares et 

precieux pourront etre dotes d'un double destine a la consultation. Et de 

toutes fa<?ons, pour certains travaux de recherche par exemple, la 

consultation du document lui-meme s'impose. 

La reserve institue donc ses propres regles et chaque bibliotheque adapte 

ses exigences a la valeur de son fonds8. Si elle n a pas de salle qui lui soit 

propre, une table dans la salle de lecture sera reservee a la consultation 

des documents precieux. Situee pres du bureau du bibliothecaire, elle 

permet une surveillance rapprochee. 

Une autorisation speciale est la plupart du temps necessaire au lecteur 

pour acceder aux collections de la reserve, accordee par le responsable du 

service si la recherche effectuee le justifie et si 1'etat du document le 

permet. II arrive en effet que certains documents soient exclus de la 

consultation. A la Bibliotheque Nationale existe un fichier baptise "de 

dissuasion" qui contient, pour les ouvrages tres fragiles, les notices des 

documents de substitution ou celles des exemplaires de la meme edition 

existant a la B.N. meme ou, a defaut, dans une autre bibliotheque. La 

Documentation prevoit que des documents soient non-communicables, 

xVoir Annexe 3. 
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pour des raisons de tres grande preciosite ou de tres grande fragilite. Bien 

evidemment, un document de substitution est ou sera accessible. Et si le 

document doit malgre tout etre communique, ce sera avec 1'autorisation 

expresse du responsable de Ia reserve et sous sa surveillance personnelle. 

Le nombre des livres commumques est restreint, un ou deux a la fois, et la 

photocopie interdite. Diverses precautions peuvent etre prises : pose des 

livres sur un lutrin, emploi du crayon de papier, port de gants de coton 

blanc... Bien sur, la bibliotheque doit etre a meme de fournir ces 

accessoires obligatoires. 

1.4. T,a reserve de la Documentation du MNAM 

Constituee de magasins compacts proteges par des cloisons grillagees, la 

reserve de la Documentation n'a pas de systeme de climatisation qui lui 

soit propre (la climatisation des locaux n'evite pas des ecarts de 

temperature assez importants) et 1'hygrometne n'y est pas controlee. Le 

mobilier fut choisi il y a quelques annees deja pour les magasins afin de 

gagner de la place. Devolu a la reserve, il presente les mconvenients dus a 

sa mobilite mais offie 1'avantage de proteger efficacement les livres de la 

lumiere et de la poussiere. La reserve comporte trois parties distinctes, 

auxquelles seuls les documentalistes ont acces : 

- la reserve des imprimes 

- la reserve des archives 

- la reserve de la phototheque 

La reserve des imprimes compte environ 6 000 livres et catalogues ainsi 

qu'une tres belle collection de periodiques. Celle des archives conserve 

les manuscrits, les dossiers d'artistes, les fonds particuliers et les 

17 



ephemera. S'y ajoutent des archives sonores constituees d'un nombre 

important de disques d'artistes et d'environ 500 enregistrements sur 

bandes de manifestations du Centre, conferences, colloques, interviews, 

etc. La reserve de la phototheque, pour sa part, conserve tout le fonds noir 

et blanc, les plaques de verre, le fonds de photos biographiques et les 

fonds particuliers. 

C'est la reserve dans son ensemble qui fait 1'objet d'une reflexion de la 

part de ses differents responsables. En ce qui concerne la reserve des 

livres et des catalogues, un gros travail de restructuration a ete entrepris 

depuis 2 ans pour reclasser les ouvrages afm d'ameliorer les conditions de 

stockage (les livres etaient jusqu'alors classes par ordre d'entree, une 

mince brochure pouvait voisiner avec le plus imposant des in-folio). 

Le conditionnement des livres est 1'objet d'attentions particulieres. Les 

acquisitions de la reserve sont recouvertes d'un papier neutre, semi-

opaque ou, s'il s'agit de brochures, de publications de petit format ou en 

mauvais etat, ou encore si la reliure est fragile, elles sont mises dans des 

pochettes ou des emboitages appropries. Le filmolux, le scotch sont 

proscrits. Les etiquettes et les codes-barres, informatique oblige, sont 

apposes uniquement sur la couverture ou 1'emboitage. Et, etant donnee la 

surveillance dont ils sont 1'objet, ils ont pu etre dispenses du port de la 

bande adhesive du systeme antivol. 

Lorsqu'il s'agit d'un ouvrage en provenance du fonds general, des 

precautions supplementaires sont prises : s'il en existe plusieurs 

exemplaires, on selectionne pour la reserve celui qui est en bonne ou 

meilleure condition. II est alors toilette : nettoyage de la couverture , 

enlevement de 1'etiquette ou des etiquettes dont il est equipe, reparation 

legere si c'est necessaire afin que le document retrouve son aspect 
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d'origine. (Ces efforts de remise en etat sont d'ailleiirs effectues au coup 

par coup pour Vensemble des livres autant que faire se peut). 

Afm d'en faciliter la consultation, les ouvrages de reserve sont signales 

dans le catalogue infonnatise de la bibliotheque. Une notice a ete 

amenagee pour que la recherche soit possible sur les caracteristiques 

physiques du livre autant que sur son contenu : mentions d'edition, de 

tirage, type de reliure, de support, de provenance, etc...9 On peut noter 

que le colophon10 joue pour les livres illustres modernes le role qu'il avait 

pour les incunables et que l'on decrit ces livres de la meme fagon que les 

livres anciens. Un champ est prevu qui permet d'entrer des titres de forme 

specifiques : livre illustre et livre d'artiste. Pour les livres-objets, le 

signalement se fait par une cote speciale RLO". 

Depuis 7 ou 8 ans, devant 1'accroissement du nombre des consultations et 

la degradation physique rapide des documents modernes, de nouvelles 

regles de consultation ont ete elaborees pour assurer la perennite de ce 

patrimoine. Le personnel scientifique du musee, qui circule librement 

dans les magasins, n'est pas autorise a le faire en reserve. Depuis la 

rentree 1994, 1'acces a la Documentation est reserve aux lecteurs mums 

dune carte (le niveau detude requis pour son obtention est celui de la 

maitrise) et la consultation des documents de reserve se fait 

exclusivement sur rendez-vous12. 

Dans le cadre du reamenagement de la bibliotheque (fusion avec le 

service de documentation du Centre de creation industrielle), il est prevu 

de constituer une "grande reserve" - grande non par la taille mais par le 

9Voir Annexes 9, 10 et 11. 
10Voir Annexe 8. 
uVoir Annexe 4. 
12Voir Annexes 2 et 7. 
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prestige de son fonds. Y seront conserves les ouvrages les plus precieux, 

ceux qui ne sont communiques qu'en de tres rares occasions : les livres 

uniques ou consideres comme tels, les grandes editions originales, les 

livres illustres d'artistes prestigieux, les plus belles reliures... 

Particulierement surveillee, elle aura sa propre salle de lecture et, 

contrairement a la reserve actuelle, beneficiera de conditions de 

conservation museographiquement parfaites : climatisation, mobilier fixe, 

etc... 

Toutes ces mesures traduisent bien la sensibilisation du service aux 

problemes lies a la conservation et a la preservation d'un patrimoine et 

1'enjeu que representent les collections en general et la reserve en 

particulier. 

II - UNE RESERVE DE LIVRES D'ART MODERNE 

ET CONTEMPORAIN 

2.1. La reserve : une creation continue 

Une reserve se definit certes par ses missions et ses modes de 

fonctionnement mais aussi et surtout par les documents qui y sont 

conserves. Suivant 1'expression de Pierre Breillat13, c'est "une creation 

vivante", qui se constitue jour apres jour, qui s'enrichit, evolue - une 

collection limitee qui resulte d'un choix permanent parmi les ouvrages des 

I30p. cit., p. 188 
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collections generales, en fonction de criteres bien precis. Les choix operes 

sont importants, puisqu'ils vont donner a la reserve sa personnalite, son 

poids, sa coherence, son prestige aussi et aux documents, en meme temps 

qu'une protection renforcee, une duree de vie plus longue. Ces choix 

engagent 1'avenir, puisque ce sont les ouvrages de reserve que nous 

designons comme temoins de notre epoque et que nous destinons aux 

utilisateurs futurs. 

Ces mouvements entre le fonds general et la reserve sont d'ailleurs a 

envisager dans les deux sens. Les modes comme les idees changent avec 

le temps et il est tout a fait concevable qu'un document juge d'un grand 

interet ou d'une grande valeur a une epoque ne le soit plus aujourd'hui. II 

faut aussi proceder de temps a autre a des substitutions, lors de 

1'acquisition d'une meilleure edition par exemple ou d'un exemplaire en 

meilleur etat. 

Car la reserve effectue des achats pour completer ses collections ou 

combler des lacunes. Cette politique d'acquisition vane bien evidemment 

d'une bibliotheque a 1'autre. Telle bibliotheque municipale recherchera 

1'incunable, 1'edition princeps ou la reliure precieuse qui lui manquent.. 

Telle autre, a vocation regionale, s'attachera a reumr de fa?on exhaustive 

les documents d'interet local. Une bibliotheque specialisee aura de toute 

fagon le souci de la valeur documentaire du fonds et s'attachera au 

contenu des ouvrages plus qu'a leur aspect materiel. Pour la 

Documentation du MNAM, il est evident que ses acquisitions sont 

etroitement liees aux collections et aux besoins documentaires du musee. 

La reserve de la bibliotheque ne cherche pas a constituer une collection de 

bibliophilie. Meme rare et precieux, elle achete un document parce qu'il a 

un rapport etroit avec les artistes ou les oeuvres du musee ou parce qu il 
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represente un element indispensable a la coherence d'une collection qui 

fait reference en matiere d'art moderae et contemporain. 

2. 2. Reserve ancienne / Reserve moderne 

II peut paraitre artificiel de faire une distinction entre une reserve ancienne 

et une reserve moderne : la seconde ne serait-elle pas le prolongement de 

la premiere ? En fait, elle ne l'est qu'en apparence et les criteres de 

selection vont etre sensiblement differents selon qu'il s'agit de documents 

anciens ou modemes. 

Comme son nom 1'indique, une reserve ancienne est constituee de livres 

anciens - ce qui ne peut etre le cas d' une reserve moderne, ou alors d'une 

fagon toute relative. Au sens bibliotheconomique du terme, est livre 

ancien un livre edite avant 1811, date de naissance de la Bibliographie de 

la France. Certaines reserves admettent tous les livres anciens sans 

discrimination. Plus frequemment vont en reserve les livres les plus 

anciens : manuscrits medievaux, incunables, imprimes du XVIe siecle, car 

on presume avec juste raison que plus les livres sont anciens, plus ils sont 

rares . Les autres, suivant leur rarete ou leur preciosite, vont en reserve ou 

constituent le "fonds ancien" conserve en magasins. La selection se fait 

essentiellement sur les caracteristiques physiques de 1'ouvrage - date 

d'edition, reliure, marques de possession illustres, etc...- bien plus que sur 

son contenu. Une reserve ancienne a souvent quelque chose a voir avec 

un musee du livre... Mais de toutes fa?ons, les siecles ont parle, ils ont 

atteste la valeur ou la rarete de tel ou tel document et les aides 

bibliographiques sont nombreuses, repertoires de livres, catalogues de 

bibliotheques ou d'editeurs, catalogues de ventes... 
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II en va autrement lorsqu'il s'agit de collections du vingtieme siecle. Le 

recul manque pour affiner le jugement et il faut au bibliothecaire de 

reelles qualites d'expertise et pas mal d'intuition et de flair pour deviner ce 

qui, dans la masse enorme des imprimes d'aujourd'hui, fera date et doit 

absolument etre conserve. 

Une reserve modeme comme celle de la Documentation du MNAM est 

en quelque sorte une reserve "hors bibliophilie". Dans bien des cas, c'est 

le contenu de 1'ouvrage, 1'interet presente par le texte ou 1'illustration qui 

sont pris en compte pour la mise en reserve. La signification culturelle de 

1'ouvrage, sa place dans 1'histoire de 1'art ou des idees, son importance 

pour la recherche retrospective, sa valeur de temoignage sont alors 

determinants. 

Mais dire qu'une reserve modeme est une reserve sans livres anciens est a 

nuancer. Les documents modemes, si vite fragilises par les mauvaises 

conditions de leur fabrication, vieillissent considerablement plus vite que 

les documents des siecles passes, nous 1'avons vu. Leur duree de vie, pour 

la plupart, est extremement reduite et certams documents du toumant du 

siecle font deja figures de survivants... D'oii la necessite de les considerer 

comme de "nouveaux documents anciens" et de les traiter avec les 

egards dus a un age avance. 

2.3. Onftls criteres de selectinn nour une hihliotheaue 

d'art moderne et contemporain ? 

Pour nous en tenir a notre propos, la reserve des imprimes, ces criteres 

vont s'appuyer sur trois points : la rarete, 1'interet et la qualite inteme et 

exteme du document, qui sont, au vu de notre experience a la 
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Documentation, les elements les plus determinants et les plus recurrents 

pour la mise en reserve14. Ces criteres s'appliquent aussi bien aux 

documents nouvellement entres dans la bibliotheque par acquisition 

qu'aux prelevements reguliers dans les fonds generaux. 

2.3.1 - La rarete 

C'est le critere discriminant par excellence pour le passage en reserve. Ce 

qui est rare est precieux ou le deviendra et doit donc etre conserve et 

preserve. Les livres numeriquement rares sont systematiquement mis en 

reserve. Mais detenniner la rarete d'un document n'est pas toujours chose 

aisee. Est-il rare parce qu'edite en tres petit nombre ? Tire a de nombreux 

exemplaires, sa rarete est-elle le resultat d'un trop grand engouement des 

bibliophiles, ou, au contraire, du peu de cas que l'on en a fait et du peu 

de soin que l'on a pris a le conserver ? Est-il rare par suite de destructions, 

de pertes, de pilonnages ? 

Connaitre le tirage est un premier element. Un livre tire a quelques 

dizaines d'exemplaires, voire a quelques centaines, est forcement rare. Les 

editeurs combinent a 1'envi le nombre des exemplaires, numerotes ou non, 

la qualite des papiers, la typographie, les techniques de reproduction. La 

notion de bibliophilie est une constante dans 1'histoire du livre : tirages de 

luxe ou de tete, exemplaires hors commerce ou de chapelle, la rarete est 

ici affaire de production. 

14Voir Annexe 1. 
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Certains livres sont si rares que ce sont des "unica", livres uniques congus 

comme tels par 1'artiste ou par 1'editeur. Leur cout - et aussi cette 

preoccupation de faire oeuvre unique si eloignee des contraintes de 

rentabilite du monde de 1'edition aujourd'hui - font qu'ils sont relativement 

peu nombreux. Ce sont principalement des livres d'artiste et des livres-

objets. Certains des livres minuscules realises par Pierre-Andre Benoit 

sont des manuscrits, uniques. Ou ce livre acquis par le MNAM Collectif 

Generation, dont les auteurs - plus d'une trentaine - sont les peintres et 

poetes rassembles autour des editions Generation et qui existe a un seul 

exemplaire. 

D'autres livres, d'edition courante cette fois, sont eux aussi umques car 

presentant des particularites telles qu'ex-libris, dedicaces, annotations 

d'un personnage illustre mais surtout, frequentes dans une bibliotheque de 

musee, des interventions d'artistes. Comme ce tire a part d'un court texte 

de Jean Cassou Miro sur la plage que 1'artiste a agremente d'un dessin 

aquarelle pleine page accompagne d'une dedicace a 1'auteur. Ou encore 

cet extraordinaire exemplaire de L'Amour fou d'Andre Breton, edite chez 

Gallimard en 1937 "exemplaire imprime specialement pour 1'Ondine" 

auquel 1'auteur a ajoute des dessins de sa main, des photographies, des 

feuilles sechees, son theme astrologique, deux poemes-objets et bien 

d'autres apports encore. 

A la Documentation, certains livres d'artistes, qui sont souvent des 

publications modestes, a des prix modiques mais a faible tirage sont 

conserves a la reserve. Et on considere les tirages courants de 300 

exemplaires comme suffisamment rares pour devoir y etre mis egalement 

si leur interet le justifie. Cest le cas des catalogues d'exposition des 

petites galeries par exemple. Leur faible importance materielle conjuguee 
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a leur faible tirage fait que les risques sont grands de les voir rapidement 

epuises et pratiquement impossibles a remplacer. 

Mais connaitre le tirage n'est pas toujours suffisant pour determiner la 

rarete d'un document. II importe aussi de savoir combien d'exemplaires 

ont pu parvenir jusqu'a nous. 

"Chaque jour s'accroit, a cote de ces richesses du passe dont nous 

sommes les depositaires, la masse des documents, traditionnels ou non, 

que secrete inlassablement le monde contemporain ; parmi eux, plus d'une 

piece est, si 1'on peut dire, precieuse de naissance ou le devient en raison 

de sa rarefaction et celle-ci est souvent tres rapide."15 

Connaitre le degre de rarefaction de ces documents est une affaire 

complexe. Cela necessite une bonne connaissance du marche du livre, de 

la librairie d'occasion, des ventes publiques et aussi des fonds des 

bibliotheques. Le vrai critere de rarete est en fait celui-ci : si a la question 

"tel ouvrage peut-il etre remplace ? " la reponse est non, sa place est sans 

conteste dans la reserve. 

Prenons pour exemple les premieres annees d'une revue comme Art 

Forum, et en general les numeros de tete des revues d'art de qualite. Ils 

sont generalement epuises et les bibliotheques qui voudraient 1 acquerir 

ont le plus grand mal a combler leurs lacunes, meme en y mettant le prix. 

Ils sont donc mis en reserve alors que le reste de la coliection, pour 

1'instant encore disponible, est laissee a portee du public. Pour les revues 

les plus precieuses et les plus demandees, la Documentation s'efforce de 

constituer une collection de sauvegarde, non-reliee et non-communicable, 

15CAILLET, Mauricc. Avant-propos In Conservation et mise en valeur desfonds anciens... p. 7. 
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qui puisse faire 1'objet d'une utilisation museale. C'est le cas de Parkett 

qui, dans quelques annees, fera reference. 

II y a plusieurs raisons a ce phenomene de rarefaction - d'autant plus 

surprenant de nos jours que le chiffre des tirages est souvent tres eleve. 

Cette absence de rarete a l'origine ne serait-elle pas la cause premiere du 

peu de soin que l'on accorde a certains documents d'actualite ou d'usage 

courant : brochures, tracts, affichettes, cartons d'invitation ? Cest le 

domaine de 1'ephemere, de ces "ephemera" si prises des anglo-saxons, 

que la plupart du temps nul ne prend la peine de collecter. II est donc 

imperatif pour une bibliotheque d'art de preserver tout ce qui porte 

temoignage de 1'activite artistique du temps. La rarete quitte le domaine de 

la bibliophilie pour s'attacher aux documents les plus modestes et leur 

conferer un caractere de preciosite, Pensons aux plaquettes surrealistes et 

aux tracts dada qui figurent a present dans les vitrines des musees. Rares 

sont ceux qui nous sont parvenus en bon etat. Papiers jaums, marges 

brulees, leur fragilite a contnbue egalement a leur rarefaction. 

Cest le cas de nombreux livres et surtout de nombreux periodiques. 

Conserves soigneusement depuis des annees dans de solides reliures de 

cuir ou de toile, ils portent en eux leur propre destruction et font le 

desespoir des bibliothecaires qui les savent condamnes et qui finissent 

par ne plus conserver que des reliures vides. 

II est bien evident que cette rarefaction des documents n'est pas sans 

influencer les prix. Les collections d'art, celles du MMAM en particulier, 

sont etroitement dependantes du marche. De nombreuses publications 

sont liees a des evenements culturels et les effets de mode peuvent influer 

sur la disponibilite des documents aussi bien que sur leur prix. Nous en 

avons pour exemple les documents originaux situationnistes des annees 

soixante-dix dont les prix se sont envoles. Ou, plus recemment et jusqu'a 
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leur reedition, les catalogues des expositions organisees des Vouverture du 

Centre Georges Pompidou, la serie des Paris depuis longtemps epuisee et 

que les collectionneurs recherchaient a pnx d'or : Paris-New Yark (1977), 

Paris-Berlin (1978), Paris - Moscou (1979) et Paris-Paris (1981). 

L'estime dans laquelle sont tenus les artistes, nous pourrions dire leur 

cote d'amour, joue elle aussi un role essentiel : une trop grande demande 

provoque un jour ou 1'autre une rarefaction de 1'offre et une montee des 

prix. Les documents sur certains artistes contemporains sont actuellement 

introuvables et la bibliotheque qui les possede se doit de les soustraire a 

la convoitise des amateurs. Ainsi, pour Vexposition Beuys en cours au 

Musee national d'art moderne, il n'a ete possible de reunir que la moitie 

des elements de sa bibliographie. A la reserve des archives de la 

Documentation, on connait bien la vogue dont jouit le fonds Valadon 

aupres des chercheurs americains, et les fonds Gleizes et Delaunay 

aupres des chercheurs frangais. 

La rarete des documents est une composante importante de leur valeur 

venale. Un livre cher n'est pas forcement rare. Mais un livre rare, une fois 

connue cette rarete, deviendra cher a plus ou moins longue echeance. Un 

bibliothecaire sera toujours tente de conserver a la reserve un livre qu'il 

aura paye un certain prix. Mais on peut constater que si ce prix est un 

element qui intervient dans la mise en reserve, ce n'est qu'un element 

parmi d'autres. Nous en avons pour preuve Venquete menee en 1990 par 

Fabienne Guy16 sur les reserves des bibliotheques fran?aises : sur 149 

questionnaires re?us, sept seulement mentionnent comme critere la 

valeur marchande du document. Nous en avons pour preuve a la 

16GUY, Fabienne. Les reserves dans les bibliotheques frangaises : un ser\>ice comme un autre ? 
<Vilieurbanne> : E.N.S.B., 1990, p. 47 - 48. 
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Documentation les catalogues raisonnes, dont certains coutent 

excessivement cher et qui sont toujours mis en magasin. 

2.3.2 - L'interet 

Tout livre a une histoire et occupe sa place dans 1'histoire du livre sous un 

double aspect : physique et materiel en tant qu'objet, intellectuel et 

documentaire en tant qu'oeuvre de 1'esprit. Et lorsqu'il s'agit d'un livre 

d'art, il s'ajoute une dimension artistique supplementaire car si un livre, 

c'est d'abord un texte, un livre d'art, c'est aussi une illustration, une 

architecture, un habillement qui lui conferent sa place dans Vhistoire de 

1'ait. 

Nous allons donc etudier le livre et 1'interet qu'il presente sous son aspect 

externe, en tant que contenant : le corps du livre, puis interne en tant que 

contenu : 1'illustration et le texte 

Le corps du livre 

Le livre est un objet a la fabrication duquel s'est attachee toute une 

equipe: auteur, illustrateur, editeur, typographe... L'industnalisation a 

considerablement modifie les tecliniques de fabrication mais ce que 1 on 

appelle le "livre lllustre" ou "livre de peintre" est toujours fabnque 

artisanalement . Ces livres de grande qualite auront bien evidemment leur 

place en reserve aux cotes de livres de plus ou moins grande diffusion 

mais presentant des aspects onginaux ou remarquables par la forme, le 

format, le support, la reliure, la typographie ou une presentation originale. 
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La forme 

La forme primitive du codex, suite coherente de pages numerotees, dans 

un format a trois dimensions et portable, se prete a de larges 

interpretations. Le livre se transforme en accordeon, en eventail, en 

banderole, en coeur ou comme dans un "livrobjet" sonore de Krasno 

Pierres eparses, en disques de papier tandis qu'il se fait nenuphar pour 

L'avis de printemps de Michel Butor et Bertrand Dorny. 

Le format 

Les fonuats exceptionnels, du "nain" a "1'elephant", parce quils sont 

originaux mais aussi pour des raisons tres prosaiques de rangement et de 

conservation (coffrets speciaux, rangement a plat) ont tous leur place en 

reserve. Les "minuscules" de Pierre-Andre Benoit sont bien connus -

C o n t r e  1 ' e p h e m e r e  d e  R e n e  C h a r  m e s u r e  3 x 2  c m  e t  L e  l i v r e - e t a l o n  d e  

Robert Filliou 4x4 cm. La publication de livres illustres de tres petite 

taille traduit souvent une reaction contre le gigantisme de certains beaux 

livres. La Documentation distingue les formats "minuscules" -cote RLM -

des formats "exceptionnels" - cote RLFE - et classe a part - cote RLO -

les livres-objets dont le fonnat, comme celui des livres d artiste, fait 

montre de la plus grande fantaisie17. Tel ce cube de feuilles blanches de 

16 cm de cote dans lequel James Lee Byars disperse les quelques pages 

du catalogue dune de ses expositions au Stedelijk van Abbemuseum a 

Eindhoven en 1983. 

I7Voir Aniiexe 5. 
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Le support 

Bien qiVil sache egalement se preter a une certaine diversite, le support 

privilegie des textes et des images reste le papier. La encore regne la plus 

grande diversite : Japon, Chine ou Hollande, papiers chiffons d'Arches, de 

Rives, d'Auvergne ou du Moulin de Larroque, papiers de couleur, dores, 

incrustes de fleurs et d'herbes... Mais les papiers de luxe des belles 

editions sont souvent boudes par les artistes contemporains qui n'hesitent 

pas a imprimer sur les papiers du commerce les plus ordinaires, donc les 

plus perissables... 

La reliure 

Elle constitue l'habillement du livre. Elle a toujours interesse les 

collectionneurs et les historiens, mais ce sont les artistes du XXe siecle 

qui, prenant conscience des possibilites qiVelle offre, lui ont donne le 

statut d'une expression artistique. Oeuvre d'artisan, elle peut etre 

traditionnelle et precieuse, harmonieusement accordee au texte comme 

cette couvrure de peau de grenouille incrustee d'un medaillon dargent 

figurant 1'animal que 1'artiste Lucie Lambert a choisie pour habiller un 

bestiaire de poissons, batraciens et reptiles (le livre A thousand hooded 

eyes est propose pour acquisition). 

Oeuvre d'un artiste, elle se fait inventive, poetique, telle cette reliure de la 

troisieme livraison de la revue Anti-Utopia baptisee thorny edition 

deux plats recouverts d'une feuille de cuivre sont relies par une branche de 

rosier encore munie de ses epines (mais pour combien de temps ?) fixee 

au dos par des fils de cuivre. 

N'ayant pas vocation a constituer une collection de bibliophilie, la 

Documentation n'achete en fait pas de reliures. Bibliotheque de musee, 

ses collections de livres sont etroitement associees aux artistes et aux 

31 



oeuvres representes dans les collections du musee. Si elle possede 

quelques belles realisations de Georges Leroux, Paul Bonet ou Rose 

Adler, c'est parce qu'elles ont ete realisees pour des artistes ou des 

oeuvres faisant partie des collections du musee. Quant aux reliures de 

Sonia Delaunay, elles sont conservees au Cabinet d'art graphique. 

Signalons toutefois que c'est Jean de Gonet qui a con^u la reliure de la 

collection des catalogues du MNAM conservee en reserve (reliure de type 

industriel, robuste, facile a manipuler, en caoutchouc noir et cuir rouge). 

D'autres fois, la reliure eclate pour faire place a ce que nous appellerons 

"un conditionnement" ou un "emballage". Le livre est alors enferme dans 

une boite d'allumettes ou un etui de Plexiglas, dans une enveloppe 

matelassee, du papier de soie noire ou du sparadrap...Tous les materiaux 

sont possibles : tissu, carton, bois, metal, plastique ou caoutchouc ... La 

fragilite de ces reliures est extreme et leur conservation necessite des 

mesures particulieres. Ainsi, le n° 3 d'Anti-Utopia a-t-il ete classe comme 

non-communicable et c'est la photographie de la revue que consulte le 

lecteur. 

La typographie 

Un livre, c'est d'abord un texte, donc une typographie. De tous temps, les 

imprimeurs ont su utiliser une infmie variete de caracteres dont certains 

sont des chefs-d'oeuvre : Garamond, Baskerville, Bodoni, Didot... Un des 

plus employes aujourd'hui dans le monde, le caractere Umvers, a ete cree 

entre 1955 et 1960. Les techniques ont considerablement evolue, depuis 

la presse a bras de Gutenberg jusqu'a ce monstre qu'est la rotative 

Cameron qui imprime 3 a 4.000 livres a 1'heure. L'imprimerie est devenue 

une industrie mais on aime, aujourd'hui encore, imprimer certains livres a 

la main. Aux beaux papiers de luxe des editions bibliophiliques 
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correspond une typographie soignee, harmonieuse, qui etablit un accord 

entre le texte et 1'impression choisie, un equilibre entre les pleins et les 

vides. C'est ainsi qulliazd, pour appliquer sa theorie des lettres a espaces 

variables et construire les monuments typographiques que sont ses livres, 

n'a jamais utilise d'autre caractere que le Gil, un baton commercial le plus 

banal qui soit... 

Depuis le debut du siecle, les inventions typographiques ont seduit de 

nombreux artistes. Les livres des futuristes italiens et russes, les 

publications dada et surrealistes, les calligrammes, les typographies 

poetiques ont la faveur des collectionneurs. Et si la naissance de 1'edition 

electronique et de la xerographie ont favorise la creativite et apporte aux 

artistes une liberte qu'ils ont mise a profit, c'est peut-etre au detriment 

d'une certaine qualite et d'une certaine tradition, celle de la belle 

typographie aux caracteres de plomb. 

Une presentation originale 

Les nouveaux supports de communication, le developpement de nouvelles 

techniques et 1'apparition de nouveaux types de livres ont amene le texte 

imprime a s'accompagner de disques, bandes magnetiques, films, 

photographies, diapositives, etc... Ce mariage du texte et du son ou de 

1'image est particulierement frequent parmi les livres d'art. Les 

photographies, parce que tres vulnerables, sont systematiquement mises 

en reserve. LorsqiVil s'agit d'un support necessitant un appareil de 

consultation, on prend en consideration le lieu de stockage du livre que ce 

support accompagne. Si le document va en reserve, le livre et son materiel 

d'accompagnement sont conserves ensemble. Mais si ce document est 

classe dans le fonds general, le disque, la cassette, le film ou la 

diapositive en sont separes et ils sont conserves dans la sonotheque ou la 
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phototheque. Ceci afin d'eviter les degradations et les disparitions. Mais 

ou qu'ils soient conserves, ces documents sont signales a la fois dans le 

catalogue general et dans les fichiers particuliers des reserves qui ne sont 

pas encore toutes informatisees. A titre d'exemple, la revue Ou d'Henri 

Chopin est conservee en reserve de periodiques dans son integralite, 

revues et disques. 

Un autre mariage, tres original celui-la, est celui du livre avec un monde 

d'objets heteroclites, ce qui constitue un veritable casse-tete pour le 

classement et la conservation. Citons par exemple un numero de 

Taccuino Apografo contenu dans une boite de conserve scellee ou 

d'autres livraisons qui s'accompagnent de pain, d'une seringue, d'une 

fourchette en plastique... Nous n'aurions garde d'oublier la revue Plages, 

"cet espace de creation et d'expression" comme la definit son auteur, qui 

en 20 ans a propose a ses lecteurs des choses aussi diverses que plumes, 

bougies, sable, confettis, pomme de terre sechee, os, petits gateaux, sans 

oublier une tranche de jambon sous vide... et sans parler des pieces 

d'habillement comme un gant de caoutchouc, un tee-shirt, voire une 

culotte de coton... Arretons la cet inventaire a la Prevert qui demontre a 

quel point une reserve modeme se differencie de la classique reserve 

precieuse ! 

Non pas que les bibliotheques ne soient accoutumees a conserver dans 

leurs fonds anciens des objets aussi disparates que des mappemondes, 

tapisseries, moulages ou tableaux ... (la bibliotheque municipale de 

Versailles conserve meme une pirogue !). Car dans le passe, bibliotheque 

et musee etaient souvent un seul et meme etablissement . Mais il faut 

bien reconnaitre que la conservation de tels objets pose des problemes 

moins delicats que celle d'une reserve"alimentaire"... 
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Le contenu du livre 

L'illustration 

L'image est presente dans le livre des l'origine. De tous temps, textes et 

illustrations se sont partage la page. Mais les techniques ont fait que les 

ouvrages d'histoire de l'art ont ete longtemps con^us sans lllustrations 

dignes de ce nom. Au cours du XlXe siecle apparaissent des eaux-fortes 

soignees mais c'est le debut de ce siecle qui marque des progres 

revolutionnaires avec 1'apparition de nouveaux procedes d'impression et 

de reproduction : photogravure, heliogravure, offset... qui ont donne a 

1'image une qualite jusque la inegalee. 

Nous avons du mal aujourd'hui a concevoir des livres d'art qui ne 

donneraient pas a voir les oeuvres dont ils parlent. Livres dart ou livres 

sur l'art se distinguent par Vabondance et souvent la beaute de leur 

iconographie, ce qui les rend particulierement precieux et pajtant 

vulnerables : gravures originales, belles planches hors-texte, 

reproductions soignees sont fragiles et bien faites pour tenter 1'amateur. 

La photographie a entraine la disparition de la gravure de reproduction et 

1'estampe a perdu son role documentaire pour ne conserver que son role 

artistique. II nous faut distinguer 1'illustration documentaire, utilitaire en 

quelque sorte, de 1'illustration artistique qui est 1'apanage du livre illustre. 

La premiere aura sa place en reserve comme temoin d'un style, d'une 

epoque, d'une technique ongmale, susceptible de fourmr une 

documentation precieuse pour la recherche retrospective. La seconde, 

appreciee pour ses qualites esthetiques, confere au livre le statut doeuvre 

d'art quand elle accompagne un grand texte. 
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De nombreux artistes et panni les plns grands ont travaille pour le livre, 

Picasso, Miro, Chagall, Rouault, Matisse... Plus pres de nous, Avigdor 

Arikha, Claude Viallat, Olivier Debre, Jasper Jolins, Francesco 

Clemente...La plupart d'entre eux figurent dans les collections du MNAM 

et la bibliotheque conserve a ce titre les livres qu'ils ont illustres. II arrive 

d'ailleurs qu'un reprint soit achete pour completer le fonds de la reserve si 

cette derniere ne possede pas 1'original. C'est ce qui s'est passe pour Jazz 

de Matisse, qui se trouvait au Cabinet d'art graphique. Comme ce dermer 

a recemment remis a la bibliotheque tous les grands livres illustres qu'il 

conservait, 1'edition originale de Jazz ira dans la grande reserve et le fac-

simile restera en reserve puisqiVune edition de format reduit existe en 

magasin. 

Le texte 

La fonction premiere du livre, sa raison d'etre, c'est de transmettre un 

texte. Lorsque ce livre est un temoin significatif de la vie culturelle et 

intellectuelle d'une epoque, preserver ce texte revet tout autant 

d'importance que preserver le livre en tant qiVobjet precieux. On pourrait 

dire que la fonction de preservation des bibliotheques s'attache a garder 

en vie le document lui-meme alors que la fonction de conservation 

s'attache a garder vivant le contenu intellectuel de ce document. 

Documents ou oeuvres d'art, les fonds d'art sont eminemment precieux 

pour 1'etude et la recherche et certaines bibliotheques comme la 

Bibliotheque Sainte-Genevieve ont constitue en section de leur reserve 

leur collection d'histoire de l'art. 

Toute bibliotheque est une memoire et, comme telle, a vocation a 

conserver les livres en fonction de ses interets particuliers. II n'existe nulle 

part de liste des ouvrages importants a conserver, ceux qui plus tard 
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deviendront les classiques, les reperes de 1'histoire de l'art. Dans une 

bibliotheque d'art, c'est le travail du bibliothecaire que de se tenir au 

courant des modes, des courants de pensee, des mouvements qui agitent 

le monde de l'art, des artistes marquants ou qui vont le devenir afm de 

deceler dans ses fonds ces livres importants et prendre les mesures de 

conservation necessaires. Le flair en cette occasion est loin d'etre inutile ! 

L'interet d'un document n'est pas fonction de sa valeur marchande. II s'est 

ainsi constitue a la Documentation une reserve "hors bibliophilie", celle 

des catalogues d'exposition. Car le catalogue constitue un instrument 

fondamental de la recherche en histoire de l'art et la bibliotheque doit 

assurer, dans les limites chronologiques du musee, la couverture la 

meilleure possible dans le domaine de l'art modeme et contemporain. Les 

criteres de mise en reserve des catalogues sont specifiques a ce type 

d'ouvrages. On prend en compte 1'interet de 1'exposition, son impact, son 

rayonnement aussi bien que la notoriete des artistes exposes et des 

auteurs du texte. La notoriete de la galerie pese egalement son poids, de 

meme que le role qu'elle a pu jouer dans la decouverte et la promotion 

d'artistes nouveaux ou de tendances d'avant-garde. 

Le recolement des catalogues monographiques en 1993 a permis de 

retirer des magasins plusieurs centaines de documents. Chacun sera 

examine pour savoir si son passage en reserve est justifie en fonction 

d'une liste de criteres etablis par 1'ensemble des personnes concemees par 

ce probleme. 

Des tris sont effectues regulierement, principalement a 1'occasion 

d'expositions. Ainsi la preparation de 1'exposition Manifeste : une histoire 

parallele 1960-1990 a-t-elle ete 1'occasion de prelever dans les magasins 

les catalogues des expositions les plus representatives de ces trente 
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dernieres annees afin de les mettre en reserve. Ce fut fait par une equipe 

de deux bibliothecaires et d'un conservateur du musee qui ont mis en 

commun leur savoir-faire et leurs connaissances. 

La Documentation s'efforce aussi de reunir de fagon aussi complete que 

possible les publications des grandes galeries, notamment pansiennes, 

celles qui ont defendu une certaine idee de 1'art ou celles dont elle 

conserve les archives comme les galeries Charpentier, Iris Clert ou La 

Hune. 

Enfm, a tout seigneur tout honneur, une collection de sauvegarde des 

publications du Centre Georges Pompidou a ete constituee en reserve 

cote RC MNAM - sans doute un peu tard car certaines sont manquantes 

et n'ont pu etre remplacees. Une autre collection reliee se trouve en libre 

acces et deux sont en magasins. Certains catalogues n'existent plus qu'a 

deux exemplaires : le premier est alors rentre sous la cote RC MNAM, le 

second sous la cote RC qui est celle de la reserve des catalogues. 

2.3.3 - La qualite et 1'etat du document 

Une reserve de livres rares et precieux doit etre aussi une reserve de livres 

de qualite. La selection implique que l'on exige des documents qu'ils 

soient sous tous leurs aspects de la meilleure facture et du plus grand 

interet. 

Chaque bibliotheque etablit le niveau de ses exigences en fonction de ses 

missions et de ses possibilites. La Bibliotheque Nationale par exemple ne 

conserve pas dans sa reserve tous les livres illustres, ni tous les tirages 

restreints qui arrivent par le depot legal car elle prend en compte un art du 

livre plus qualitatif que quantitatif. Prenons 1'exemple des livres d'artiste. 

II y a 50 ans, on en comptait quelques dizaines par an. Aujourd'hui, il s'en 
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edite plusieurs centaines et cette production donne lieu a du bon et du 

moins bon... 

La Documentation beneficie du prestige du "label MNAM". La grande 

reserve en projet repondra aux besoins d'une collection prestigieuse de 

livres choisis pour leur rarete, leur beaute ou leur preciosite. Quant a 

l'actuelle reserve, si elle admet tous les livres-objets pour des raisons de 

conservation, elle etablit pour les autres documents un niveau de qualite a 

respecter. Les livres doivent etre illustres de gravures originales. Les 

editions de moins de 300 exemplaires doivent presenter un interet autre 

que celui d'un tirage limite et les livres d'artiste etre le fait d'artistes 

confirmes. 

Les criteres de mise en reserve ne doivent evidemment pas etre des 

dogmes. Ils sont faits pour guider, faciliter et harmoniser les choix afin 

qu'il y ait une continuite et une coherence dans la constitution de la 

reserve au fil des annees. Ils pennettent de reduire au maximum la part de 

subjectivite qui ne peut manquer d'intervenir des lors que l'on decide de 

faire une selection. 

Pour ce qui est de la qualite materielle de 1'ouvrage, ces choix sont moins 

complexes. Dans une reserve de livres rares et precieux, il est d'usage de 

n'accueillir que des documents en parfait etat et en "parfaite condition ", 

c'est-a-dire ayant conserve leur presentation d'ongme : pages au 

complet, marges non rognees, reliure d'epoque ou en etroite relation avec 

1'histoire du document. 

Mais une reserve qui ne conserverait que de tels documents ferait plutot 

figure de reserve ideale que de realite aux yeux d'un bibliothecaire. En 

effet, il entre dans une bibliotheque, par le jeu des dons, des echanges et 

aussi des achats d'occasion des livres qui ne sont pas en aussi bon etat 

qu'il faudrait. S'ils sont rares, 011 si leur interet est primordial, leur place 
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est malgre tout en reserve. C'est le cas des documents que la 

Documentation preleve regulierement dans le fonds general a Voccasion 

d'un recolement ou d'une exposition. Ces catalogues sont souvent bien 

defraichis, fatigues qu'ils sont par de nombreuses manipulations. On peut 

les remettre en etat mais il est difficile de leur rendre leur aspect premier 

et leur fraicheur. 

D'autres fois enfln, c'est la vulnerabiiite du document qui peut decider de 

sa mise en reserve. Ni tres rare, ni tres precieux, mais tres convoite, la 

reserve sert a le proteger. A la Documentation, les publications de Ben, 

qui est Vobjet d'une sorte de fetichisme, en sont un bon exemple. 

2. 4. IJne reserve. nour auels documents particuliers ? 

"Les bibliotheques d'art ont ete tres tot acquises a la necessite de 

constituer des collections multimedias : toutes sortes d'imprimes, recueils 

de planches, livres-objets, photographies sur tous supports, cartes 

postales, affiches et tracts, cartons d'invitation, coupures de presse, 

brochures, recueils factices, manuscrits, autographes, estampes et 

gravures, microformes, cassettes video, films, videodisques, maquettes et 

objets de toutes sortes..."18 

La plupart de ces documents, de par leur support, leur format, leur 

fragilite ou leur rarete, sont conserves dans la reserve. En ce qui concerne 

le domaine des imprimes, certams types d'ouvrages sont particulierement 

bien representes dans les bibliotheques d'art : les livres illustres, les livres 

d'artistes, les livres-objets et les catalogues d'exposition. (II en est 

18SCHMITT, Catherine. Bibliotheques d'art et art des bibliotheques. Bulletin des Bibliotheques de 
France, 1993, t. 38, n° 1, p. 17. 
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cTautres, catalogues de vente, de salons, de foires d'art, bulletins de 

musees ou de galeries qui sont tout aussi specifiques mais que nous ne 

faisons que mentionner dans le cadre de cette etude, parce que leur 

traitement n'est pas different de celui des documents etudies). 

Nous allons donc tenter de definir succinctement les quatre types 

d'ouvrages retenus afin de savoir a quel titre lls sont susceptibles d'etre 

mis en reserve et de voir quelles sont les questions specifiques qui 

peuvent alors se poser. 

2.4.1 - les livres illustres 

Livre d'artiste, livre de peintre ou livre de luxe, le livre illustre moderne 

connait de nombreuses appellations depuis cent ans qu'il existe. Specialite 

frantpaise, il porte meme le nom de "French beau livre" dans les pays 

anglo-saxons. Cette tradition du beau livre est nee a la fm du XlXe siecle 

quand certains grands peintres mirent leur talent au service des textes 

litteraires. 

Le livre illustre est essentiellement le produit de la collaboration d un 

ecrivain et d'un artiste, peintre ou sculpteur. D'un format souvent 

imposant, c'est un ouvrage precieux, voire luxueux, qui represente 1'ideal 

de "1'art du livre". Fruit de la collaboration de toute une equipe, ll fait 

appel au talent d'un auteur, d'un lllustrateur, d'un graveur, d'un typographe 

et d'un editeur. C'est 1'editeur qui est le plus souvent a 1'ongine de la 

rencontre ecrivain/artiste et qui, en veritable "batisseur", donne au livre 

son architecture. Vollard, Teriade, Kahnweiler, Guy Levis Mano, Iliazd, 

Pierre Lecuire... la liste serait longue de ces representants prestigieux. 

D'autres ont perpetue ou perpetuent la tradition : Alin Anseeuv, Clivages 

ou Collectif Generation... 
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Entre les artistes, toutes les fonnes de collaboration sont possibles. Tantdt 

1'artiste illustre un texte a la demande d'un auteur ou d'un editeur. C'est 

Chagall illustrant les Fables de La Fontaine. Tantot c'est l'ecrivain qui 

s'inspire de gravures pour composer un texte. Comme Shirley, poeme 

inedit de Michel Butor accompagne les dessins de Gregory Masurovsky. 

Parfois, 1'artiste est auteur du texte et des illustrations, c'est alors Jazz de 

Matisse ou Cirque de Femand Leger 

Que faut-il pour faire un bon livre illustre ? Sans aucun doute que Vauteur 

du texte et celui de 1'illustration soient des artistes de qualite. Mais pour 

faire un "grand livre illustre", il ne suffit pas de reunir un grand poete et 

un grand peintre. II faut encore que le mariage fonctionne et qu'il y ait "un 

accord sensible et spirituel entre l'illustration et le texte, faute de quoi le 

livre n'est qu'une simple marchandise"19. 

Tous les livres illustres ne sont pas ce que l'on a coutume d'appeler des 

grands livres illustres. Mais tous, a des degres divers et en reaction contre 

la baisse de qualite introduite par les procedes mecaniques de 

reproduction, offrent les caracteristiques d'une fabrication artisanale : le 

respect de la tradition du "beau livre": un beau papier, des gravures 

originales le plus souvent, une typographie raffinee composee a la main, 

une reliure de qualite, un tirage limite20. Autant de bonnes raisons pour 

leur assurer une place en reserve... 

Celle de la Documentation conserve les grandes editions originales et les 

livres illustres par les artistes du musee : L'Enchanteur pourrissant 

(Guillaume Apollinaire/Andre Derain, 1909), Florilege des amours 

(Ronsard/Henri Matisse, 1948), La liberte des mers (Pierre 

19Citation extraite de 1'allocution prononcee par Henti Maldiney a 1'occasion de la 5eme rencontre 
"Patrimoine ecrit", a Roanne, les 26 et 27 septembre 1994. 
20Voir Annexe 9. 
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Reverdy/Georges Braqne, 1955), Foirades (Samuel Beckett/Jasper Johns, 

1976), Le livre de l'oubli (Bemard Noel/Olivier Debre, 1985)... pour n'en 

citer que quelques-uns. II y a en particulier une belle collection des livres 

illustres par Marc Chagall et par Henri Laurens. 

2.4.2 - Les livres d'artiste 

"Aux antipodes du livre illustre, le livre d'artiste propose une autre 

conception de 1'amour des livres. S'il est d'apparence plus modeste, ne 

serait-ce que par le format, le projet qui le sous-tend est en fait plus 

ambitieux : le livre d'artiste est, en sa totalite, con^u par un artiste a qui 

appartient la responsabilite de 1'idee et de son execution"21 

Cette definition d'Anne Moeglin-Delcroix traduit assez bien le phenomene 

complexe que represente le livre d'artiste. 

Mais avant d'aller plus loin, precisons tout de suite une chose : la 

signification de 1'expression "livre d'artiste" change d'un pays a 1'autre. Les 

termes anglais "artisfs book" ou "bookwork" renvoient au terme fran^ais 

"livre d'artiste" alors que 1'expression anglo-saxonne "livre d'artiste" est 

employee comme synonyme de "livre de peintre". Au Quebec, 1'acception 

est beaucoup plus large et le "livre d'artiste" represente un ouvrage a 

tirage limite dont le texte et les gravures ont ete realises de fa<?on 

manuelle, nous pourrions dire un "livre de graveur". 

Le livre d'artiste est ne dans les annees 60 avec les mouvements d'arts 

plastiques d'avant-garde tels que le Nouveau Realisme en France, le Pop 

Art aux Etats-Unis et Fluxus en Allemagne. II utilise les moyens de 

reproduction et de communication de masse, livre, cassette, bande 

magnetique, etc... et introduit la notion de "multiple" en opposition a celle 

21MOEGLIN-DELCROIX. Anne. Livres cl'artistes. Pans : BPI : Herscher, 1985, p. 9. 
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de 1'oeuvre d'art unique. Le livre , tout en s'en tenant aux moyens les plus 

ordinaires de 1'edition, devient un nouveau support de creation pour les 

artistes. Dans un livre d'artiste, 1'artiste est l'auteur des textes, s'il y en a, 

autant que des images et il est souvent son propre editeur, typographe et 

imprimeur. 

Publication de format modeste le plus souvent, pas chere et tiree parfois a 

plusieurs milliers d'exemplaires, le livre d'artiste n'est pas un livre rare au 

sens bibliophilique du terme. Mais c'est un livre qui se caracterise par sa 

singularite. C'est un lieu ou se font les experimentations les plus hardies et 

ou se con<?oit, en quelque sorte "la bibliophilie du fotur". 

A la Bibliotheque Nationale, considere comme 1'oeuvre d'un artiste, le 

livre d'artiste est conserve au departement des estampes, alors que le livre 

illustre, oeuvre d'un ecrivain, est conserve au departement des imprimes. 

A la Documentation, le livre d'artiste fait partie des acquisitions de la 

reserve. Une liste des artistes du musee ayant une activite editoriale plus 

ou moins reguliere a ete etablie et la Documentation s'efforce de 

constituer des ensembles aussi complets que possibles de leurs 

publications. Parmi les nombreux artistes fran^ais, citons Jean-Michel 

Alberola, Ben, Christian Boltanski, Frangois Morellet, Sarkis... Parmi les 

artistes etrangers, Enzo Cucchi, Marcel Broodthaers, Dieter Rot, Jan 

Voss, Frank Stella...22 

Aujourd'hui, le sens du livre d'artiste s'est elargi et designe plutdt un livre 

ou un artiste est present. Les artistes sont nombreux a intervenir par 

exemple dans les catalogues de leurs expositions. Nombreux aussi a faire 

appel a des auteurs ou a des petits editeurs specialises. Voici comment se 

definit non sans humour le Studio rapide de Clermont-Ferrand "Cest une 

22Voir Annexe 10. 
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sorte de maison d'edition miniature. (Peut-on dire "maisonnette d'edition" 

ou bien "campement" ?, "parapluie" ? juste une "ombrelle d'edition" ?)". 

Dans ces cas-la, connaitre la part exacte que i'artiste a prise dans la 

realisation du livre n'est pas chose facile et il devient malaise de 

differencier un livre d'artiste d'un livre iilustre ou d'un catalogue 

d'exposition. 

2.4.3 - Les livres-objets 

Cest Georges Hugnet qui le premier baptisa "livres-objets" les livres de 

ses amis surrealistes pour lesquels il concevait des reliures-sculptures. Tel 

cet exemplaire de L'Amour fou d'Andre Breton dont nous avons deja 

parle. La couverture en a ete executee par "le relieur surrealiste", comme 

1'appelait A. Breton. Elle est faite d'un miroir biseaute (le miroir 

representant le signe de Venus) encastre sur un revetement de peau vieux 

rose. 

Les heritiers en sont aujourd'hui ces livres precieux qui se rapprochent du 

livre illustre en cela qu'ils sont le fruit d'une collaboration : celle d'un 

auteur qui apporte le texte et d'un artiste qui cree un emboitage onginal. 

Mais les materiaux utilises sont resolument contemporains . Les livres-

objets des editions Soleil noir sont de cette veme : coffret agremente de 

deux ecouteurs telephoniques en acier par exemple ou encore emboitage 

comprenant d'un cdte une sculpture en altuglass. et de 1'autre un 

enregistrement sur disque translucide. 

II existe une deuxieme sorte de livres-objets, tout entiere sculpture cette 

fois et qui n'a plus du livre que la forme. Le livre-objet est alors, comme 

le livre d'artiste, roeuvre d'un createur et peut-etre vaudrait-il mieux 

1'appeler "objet-livre" ? L'accent est mis sur sa fonction picturale ou 

sculpturale au detriment de sa fonction de commumcation d'un texte. Dans 
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ce cas, "le livre-objet est une sculpture, un objet en fonne de livre mais en 

aucun cas un livre".23 

On ne peut qu'etre d'accord avec Antoine Coron en regardant Ouelques 

m. et cm. de sparadrap, a short story d'Erik Dietman (le livre est tres 

soigneusement enveloppe de sparadrap, comme si on 1'avait a la fois 

baillonne et panse), Eloge de l'italique : essai de Claude Faure et publie 

sous lajaquette de la NRF (le livre est un parallelepipede losange fonnant 

bloc car toutes les pages sont collees entre elles sauf la couverture) ou La 

Boule bibliophage de Jean-Luc Parant (c'est une boule de resine noire 

emprisonnant un livre de la collection Generation). 

Outre ces trois livres, la Documentation conserve une petite collection de 

livres-objets, arrives la plus par le jeu des circonstances que par une 

politique d'acquisition deliberee . Ils sont mis dans une reserve speciale 

car il a fallu les retirer des magasins compacts. Etant extremement 

fragiles, ils supportaient mal les vibrations occasionnees par le 

deplacement des etageres. Leurs formes souvent contondantes ou 

protuberantes rendent le voisinage avec les autres livres delicat. Chacun 

regoit donc un conditionnement approprie qui le protege ainsi que ses 

voisins. Ils portent la cote RLO, qui est d'ailleurs une cote bien commode 

et bien necessaire pour classer tous les livres qui ne se presentent pas 

sous la forme classique du livre et qui, de ce fait, pourraient causer de la 

gene aux autres ou des probiemes de rangement aux bibliothecaires. Ce 

peut etre un catalogue d'exposition presente entre deux plaques 

mineralogiques aussi bien qu'un livre d'artiste accompagne d'une boite de 

clous, de jeux, de biere ou de fromage... (les boites sont apparemment tres 

prisees des createurs !). 

23Citation extraite de 1'allocution prononcee par Antoine Coron lors du colloque "Patrimoine ecrit" 
deja cite. 
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Leur signalement tres detaille est possible dans la notice Unimarc qui 

comporte une zone de note relative a la description physique de Vouvrage 

et une autre relative a la reliure. 

Objet ou livre ? Du fait de sa double nature, le livre-objet est porteur 

d'ambigui'te. On peut legitimement se demander s'il incombe aux 

bibliotheques de constituer de semblables collections. Bien sur, ces 

oeuvres sont souvent tres belles comme les livres de pierre de Wolfgang 

et Anna-Maria Kubach-Wilmsen et les bibliotheques qui les achetent s'en 

servent pour decorer une salle de lecture ou d'exposition. C'est ainsi que 

la Bibliotheque Nationale a acquis une superbe bibliotheque sculptee par 

ces artistes allemands dans une collection d'echantillons de marbre du 

monde entier. Elle tapisse tout un mur de la salle de la reserve et elle est 

accompagnee de son propre catalogue - une fiche correspondant a chaque 

echantillon. 

Caroline Corre, galeriste specialiste bien connue du livre-objet, se plaint 

vivement de ne pas trouver d'interlocuteurs - ni d'acheteurs24 - panni les 

institutions officielles. 

"Quand je presente ces oeuvres dans une bibliotheque, on me dit : ce ne 

sont pas des livres, cela ne nous concerne pas. Quand je les presente dans 

un musee : ce sont des livres, adressez-vous a la bibliotheque". 

Existe-t-il une solution a ce probleme d'un domicile pour le livre-objet ? 

Ne pouvant d'autorite leur attribuer un etat-civil, nous pensons que, dans 

un cadre institutionnel, seuls Vinteret et Vengouement individuels peuvent 

faire que se constituent des collections representatives. 

24Caroline Corre etait invitee a intervenir au colloque de Roanne. Elle y a presente le livre-objet avec 
conviction et passion, et a fait part egalement de ses difficultcs a faire admettre ce type de creation 
dans le monde des bibliotheques et des musecx 
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Nous avons un exemple un peu similaire avec le mail art, 1'art postal. La 

Documentation du MNAM a regu en don la collection d'Herve Fischer, 

sociologue et critique d'art, promoteur du mail art en France. Jusqu'a 

present, ce fonds special n'a pu etre traite, faute d'une notice de 

catalogage adaptee a ces documents si particuliers et surtout si divers qui 

ne sont pas tout a fait des objets d'art, ou des imprimes, ou de simples 

correspondances. Leur place est-elle avec les estampes, avec les livres, 

avec les archives ? Nous n'avons pas la reponse a cette question mais a 

Paris, le Musee de la poste a reuni et met en valeur un tres beau fonds de 

cette messagerie aux formes si inventives. 

Alors, pourquoi pas un jour, en France, un musee du livre-objet ? Ou un 

musee dote d'un d'un departement Livre dans lequel ces oeuvres 

trouveraient tout naturellement leur place, comme c'est le cas au Museum 

of modern art de New York ou au Victoria and Albert Museum de 

Londres ? Ou, tout simplement, un departement Livre-objet a la 

Bibliotheque nationale des arts, si elle voit le jour... 

2.4.4 - Les catalogues d'exposition 

Les catalogues d'exposition constituent une part lmportante des fonds des 

bibliotheques d'art et tout specialement des bibliotheques de musee qui 

ont coutume de pratiquer une politique d'echange de publications avec les 

autres musees, frangais et etrangers. 

La collection du MNAM est tres importante et represente en nombre plus 

de la moitie du fonds de livres. Ainsi que nous 1'avons vu precedemment, 

les catalogues d'exposition individuels ont fait 1'objet d'un recolement et il 

est prevu de faire de meme pour les catalogues collectifs et thematiques 

afin de transferer en reserve tous les documents qui, au titre de leur rarete 

ou de leur interet, meritcnt des soins particuliers. 
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Certaines publications repondent tout juste a la definition minimale du 

catalogue d'exposition : la liste des oeuvres exposees. Mais depuis une 

vingtaine d'annees, les catalogues d'exposition tendent a devenir 

d'indispensables outils de reference. Leur importance materielle s'est 

considerablement accrue et certains constituent de veritables livres d'art 

vendus comme tels dans les librairies. 

Ces catalogues sont souvent des documents hybrides et heteroclites. 

Certains s'apparentent au livre d'artiste lorsque 1'artiste participe, a des 

degres divers, a la conception et la realisation du catalogue25. Ainsi Daniel 

Buren, Annette Messager, Paul-Armand Gette et beaucoup d'autres ont-ils 

pour habitude de transformer par leurs interventions les catalogues de 

leurs expositions et d'en faire des livres qui portent leur marque.. 

D'autres ouvrages sont effectivement des livres d'artiste, publies a 

1'occasion d'une exposition mais qui rendent peu ou pas du tout compte de 

cette derniere. C' est le cas d'un livre de Hans-Peter Feldmann, Racconti 

d'arte, paru a 1'occasion de son exposition au Musee d'Art Moderne de la 

Ville de Paris en 1993. Papiers de couleur, jeux typographiques, 

fabrication tres soignee, ce petit livre sans lllustration etait catalogue 

comme catalogue d'exposition avant de recevoir une cote reserve et d'etre 

signale comme livre d'artiste. 

Autre exemple, proche du livre-objet cette fois : celui du catalogue de 

1'Exposition Internationale du Surrealisme, Le Surrealisme en 1947, qui 

s'est tenue a la Galerie Maeght a Paris et dont la couverture est Vonginal 

d'un objet de Marcel Duchamp, un sein en caoutchouc ma foi fort realiste, 

pose sur un morceau de velours noir. En regard, sur le quatneme plat, 

25 Voir Annexe 11. 
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figure cette invite "priere de toucher". Ce qui fi.it fait sans doute, puisque 

1'exemplaire de la Documentation est a 1'atelier de restauration !26 

Quand le catalogue a toutes les apparences du livre d'artiste, la 

Documentation le met en reserve et la notice catalographique fait mention 

de deux titres de forme : Exposition et Livre d'artiste. Si au contraire la 

partie documentaire 1'emporte, ou si 1'artiste s'est contente de faire la 

maquette du livre par exemple, il est classe soit dans le fonds general soit 

dans la reserve catalogues - cote RC - et la notice le decnt simplement 

comme un catalogue d'exposition. II arrive que le catalogue soit 

accompagne d'un carton d'invitation, qui est parfois le seul a mentionner la 

date ou le lieu de 1'exposition. II est donc important de le conserver et 

1'habitude est de le mentionner dans la notice catalographique comme 

materiel d'accompagnement. 

Pour conclure, nous sommes donc amenee a constater qu'en matiere d'art, 

les genres s'interpenetrent, les frontieres sont floues et les incursions 

nombreuses. Les defmitions et les classifications sont affaire de 

bibliothecaires , et non pas de createurs. Pour illustrer ce propos par un 

dernier exemple, prenons celui du peintre argentin Rodolfo Krasno. 

Travaillant surtout la pate a papier, cet artiste cree d'abord ce qu'il appelle 

des "neogravures", qui sont en fait des reliefs (estampes ? sculptures ?). 

Retrouvant 1'expression employee quelques decennies plus tot par 

Georges Hugnet, il congoit ensuite et produit lui-meme ses "livrobjets". 

Le premier, Les Embellissements (1964) est une sorte d'objet-sculpture 

inspiree d'un poeme de Jean-Clarence Lambert pour lequel il fabrique son 

26a propos de catalogue-objet et de quelques autres ouvrages dorit nous avons fait mention, nous 
pouvons nous demander si le desir de conserx cr a tout pri.x ces documents sous une forme que les 
artistes eux-memes concevaient et voulaient ephemere, ne releve pas d'un exces de zele... C'est de 
toute fa?on une gageure que de vouloir en assurer la perennite. 
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papier et qu'il imprime lui-meme (livre ? objet cTart ? sculpture ?). 

Quelques annees plus tard, en meme temps qu'un livrobjet sonore Pierres 

eparses (1970), il coule et moule de gigantesques "neo-fossiles" qui sont 

cette fois de veritables sculptures en papier. 

Nous pouvons voir dans ce parcours la difficulte qu'il y a a donner un 

statut a certains types d'oeuvres qui echappent aux classifications 

traditionnelles et a determiner le moment precis ou un livre devient objet 

d'art, une estampe sculpture et le moment oii leur place quitte la 

bibliotheque pour rejoindre le rnusee. 

III - CONCLUSION 

Bibliotheque d'art, la Documentation du MNAM est aussi et surtout la 

bibliotheque d'un musee, situation qui 1'oblige a maintenir un delicat 

equilibre entre sa mission de fourniture documentaire a ses differents 

usagers et sa mission de conservation d'un patnmoine artistique 

incontestablement precieux. La marque du musee s'imprime fortement 

dans la constitution de la reserve, nous 1'avons vu, et oriente ses 

acquisitions qui doivent a la fois "respecter la personnalite du musee et la 

demande de documentation generale". 

Les collections de livres sont etroitement associees aux activites du 

musee. Ceux de la reserve sont toujours susceptibles d'etre pretes aux 

expositions et certains se trouvent en permanence dans les vitrines du 

musee. Ces emprunts de longue duree oblige la bibliotheque a prevoir des 

documents de substitution si elle veut continuer a satisfaire les demandes 

du public. 
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Les nouvelles regles de conservation ont affecte les conservateurs du 

musee dans leur fagon de travailler puisque leur outil de travail a pris 

valeur de patrimoine. L'acces de la reserve leur est en principe defendu. 

En principe, parce que les habitudes mettent du temps a changer... Les 

livres de la reserve sont exclus du pret et pour les autres, un systeme de 

pret interne automatise a ete mis en place pour une gestion mieux suivie 

des documents. 

Une collaboration fructueuse s'est etablie entre Vequipe scientifique du 

musee et celle de la bibliotheque. Les documentalistes sont associes au 

fonctionnement scientifique du musee : recherches documentaires, 

redaction de bibliographies pour les expositions. Parallelement, les 

conservateurs participent a certains recolements, sont consultes lors de 

Velaboration des regles de mise en reserve ou de communication des 

documents ou, par exemple, Vetablissement de listes d'artistes lmportants 

ou interessants a suivre pour le musee et la Documentation. Pour les 

acquisitions de la reserve, les conservateurs font part de leurs besoins et 

de leurs suggestions au responsable du service. La reserve a un budget qui 

lui est propre sur le budget d'ensemble de la documentation. Elle a aussi 

une petite partie du budget d'acquisitions d'oeuvres du musee. Un comite 

d'acquisition comprenant le directeur du MNAM, le president du Centre 

et des personnalites exterieures se reunit trois ou quatre fois par an : le 

responsable de la reserve lui soumet par ecrit les propositions d'achat 

depassant 10 000 francs. Pour les achats de moindre valeur, le respoi^ble 

prend seul la decision. 

La multiplicite des services tant de la bibliotheque que du musee fait qu il 

est difficile de toujours harmoniser les procedures. Mais les relations sont 

particulierement etroites entre la reserve des imprimes et le Cabinet d'art 

graphique. Ce dernier a vocation a conserver la collection des dessins du 
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musee. II n'acquiert pas d'estampes mais conserve celles qui arrivent par 

le biais des dons et donations. II a donc ete decide que le Cabinet d'art 

graphique assure la conservation : 

- des dessins 

- des portfolios d'estampes originales27 

- des livres uniques 

La Documentation, pour sa part, assure la conservation : 

- des livres illustres d'estampes originales 

- des livres d'artiste 

- des livres-objets 

Le Cabinet d'art graphique a donc remis recemment a la bibliotheque un 

certain nombre de grands livres illustres qu'il conservait (en formulant le 

voeu que la grande reserve voie rapidement le jour, afin d'assurer aux 

documents les conditions necessaires a leur bonne conservation). Ils 

etaient signales, estampe par estampe, dans SAGA qui est la banque 

d'images de la collection du MNAM et ils y resteront. II arrive aussi qu'un 

livre contienne un dessin d'artiste. Dans ce cas, le livre est conserve a la 

reserve mais le dessin est signale dans SAGA. Si un livre illustre est 

accompagne d'une suite28, cette suite est conservee avec le livre a la 

reserve. 

La complexite des documents, on le voit, ne facilite pas les choses. Le 

livre a la bibliotheque, la gravure au Cabinet des estampes et la sculpture 

au musee, les choses ne sont pas toujours aussi simples. Bibliothecaires et 

27Un portfolio a ete defini par les deux services comme etant un recueii de planches non reliees et 
susceptibles d'etre encadrees et qui ne comporte pas de texte. A la B.N. comme dans d'autres 
bibliotheques, celle des Musees de Strasbourg par exemple, c'est la presence ou 1 absence de texte 
imprime signiflcatif qui determine le lieu de conservation des estampes, a la bibliotheque ou au 
Cabinet des estampes. Mais ce qu'est un texte significatif reste encore a definir critere ondoyant et 
difius, il laisse place a 1'appreciation et, bien sur, a la divergence de vues, 
2«Une suite est un recueil de 1'ensemble des gravures qui accompagne et enrichit certains livres 
illustres. 
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La complexite des documents, on le voit, ne facilite pas les choses. Le livre a la 

bibliotheque, la gravure au Cabinet des estampes et la sculpture au musee, les 

choses ne sont pas toujours aussi simples. Bibliothecaires et documentalistes 

sont sans cesse amenes a se poser des questions sur le statut des oeuvres et 

partant, sur la place a leur assigner. Musee ou bibliotheque ? II nV a pas de 

reponse toute faite. Chaque etablissement, en fonction de 1'histoire de ses 

collections et de ses usages, trouve les solutions les mieux appropriees a chaque 

situation. 

Tout le monde s'accorde a penser, au MNAM, que 1'endroit ou se trouve un 

document n'est pas l'essentiel. II y a toujours des raisons qui font que tel ou tel 

ouvrage se trouve la ou il est et non pas la ou l'on pense (un exemple ? un livre 

de Marcel Duchamp, Gaz a tous les etages, est conserve au Cabinet d'art 

graphique parce que c'est la qu'est conserve le fonds Duchamp). Limportant, en 

fait, et c'est la dessus que s'est etabli le consensus, c'est que le livre, le dessin, la 

gravure puisse etre localise a coup sur. Son signalement dans les catalogues de 

la bibliotheque et dans la base SAGA en est la garantie. SAGA sera d'ailleurs 

amenee a diparaitre, car elle est petit a petit versee dans le reseau 

Videomuseum, banque d'images des collections publiques du vingtieme siecle. 

Et peut-etre pourra-t-on un jour prochain integrer dans un meme systeme la 

gestion des images et des catalogues d'oeuvres... 

La Documentation du MNAM vient de voir officiellement reconnues a la fois la 

richesse de ses collections et sa mission de conservation d'un patrimoine 

artistique unique. Ainsi que dix autres etablissements, elle a ete declaree 

bibliotheque du patrimoine par un arrete du 6 mai 1994 paru au Journal officiel 

le 22 juillet dernier. C'est dire si 1'importance prise par la reserve au cours de ces 

dernieres annees ne faisait que prendre en compte une realite rendue 

aujourd'hui publique. 
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Paris, le 9 juillet 1993 

ANNEXEl 

RESERVE 

CRITERES DE MISE EN RESERVE (version provisoire) 

1 Livres numeriquement rares 
- tirages limites (numerotes ou non) 
- unica 
- tirages de luxe ou de tete 
- epuises 
- tirages courants inferieurs a 300 exemplaires 

2) Livres originaux par leur presentation materielle : dimension, 
forme, materiaux,etc 
- livres-objets 
- livres constitues de pieces ou feuilles eparses 
- livres dans des materiaux specifiques 
- livres avec materiel d'accompagnement photographique : 
diapositives ou noir et blanc (les livres accompagnes de disques, 
cassettes audio, cassettes video sont separes de leur materiel 
d'accompagnement et traites normalement) 

3) Livres avant appartenu ou portant la marque de personnalites 
importantes 
- ex-libris 
- dedicaces (quand le signataire et le destinataire sont importants) 
- notes manuscrites 
- interventions d'artistes 

4) Livres marquant une date dans rhistoire de 1'art et susceptibles 
de constituer une reference indisoensable (textes. illustrations. liste 
d'oeuvres. etc.) 

N.B. : Le prix des documents peut etre pris en consideration, mais 
ne constitue generalement pas un critere unique de mise en reserve 



ANNEXE2 

RESERVE 

NIVEAUX DE COMMUNICATION (version provisoire) 

3 cas se presentent : 

1) Reserve generale 
La decision de communication est laissee a 1'appreciation de la 
bibliothecaire-documentaliste en charge de la salle de lecture. 
Cette decision s'appuie : 
- sur le niveau de la recherche (communication exceptionnelle en 
dessous de la maitrise) 
- sur le degre d'avancement de la recherche (avoir notamment 
explore toutes les autres ressources de la bibliotheque) 
- sur l'etat du document 

2) Reserve a communication reservee 
concerne : - les documents tres abimes 

- les documents extremement precieux, rares, fragiles, 
etc 

La communication se fait uniquement sur rendez-vous apres avis 
des responsables concernes. 
Ces documents sont signales par la mention communication 
reservee dans la zone de cote. 

3) Reserve incommunicable 
Concerne les documents originaux pour lesquels est possede un 
support de substitution (reprint, microfilm, photocopie) ou un autre 
exemplaire. 
La cote est suivie de la mention non communicable, suivie, en cas 
de reprint, de la mention voir reprint + cote du reprint. 

Exemples : RP 164 (non communicable, voir reprint P1139) 



ANNEXE3 

RESERVE 

CONDITIONS DE COMMUNICATION (version provisoire) 

Le (la) bibliothecaire-documentaliste en charge de la salle de 
lecture communique les documents de reserve aux conditions 
suivantes : 

1) verifier que la Documentation ne possede pas un autre 
exemplaire ou un support de substitution 

2) interroger le lecteur sur la nature de sa recherche et autoriser ou 
refuser la communication 

3) aller chercher les documents 

4) ne communiquer ou'un seul document (ou fascicule de revue) a 
la fois 

5) compter les pieces en cas de document composite 

6) garder les pochettes ou boites de conservation au bureau 
d'accueil 

7) imposer l'usage du cravon de papier (stock disponible au bureau 
d'accueil) 
mentionner expressement l'interdiction de photocopie 

8) surveiller les conditions de consultation (veiller a ce que le 
lecteur ne s'appuie pas sur le document pour ecrire, qu'il n'utilise 
pas de stylo a encre, etc) 

9) au retour du document, compter a nouveau les pieces 

10) remettre le document dans sa pochette ou sa boite 

11) le ranger immediatement apres consultation 



ANNEXE4 

RESERVE 

QUESTIONS DE CATALOGAGE (version provisoire) 

Livres d'artistes. iivres illustres 
font 1'objet d'une vedette de forme (suivie du nom et prenom de 
l'artiste) 
503 $a Livre d'artiste $e Nom $f Prenom 
503 $a Livre illustre $e Nom $f Prenom 

Livres-obiets 
Les livres-objets sont dotes d'une cote particuliere RLO. 

Reprint (= anglicisme equivalent a fac-simile). 
Le reprint ou fac-simile se catalogue separement de l'original 
- les mentions de lieu, editeur, date du reprint sont dans la zone de 
1'adresse (210) 
- 1'edition ayant servi de base a la reproduction est mentionnee 
dans la zone de note relative a l'edition (311) sous la forme 
"Reprod. en fac-sim. de l'ed. de Paris : Hachette, 1910" 
- le lien avec la notice de 1'original se fait en zone 488 sous la forme 
488 b0$1200$atitre propre de Voriginal 



ANNEXE5 

NOUVELLE COTATION DES LIVRES DE RESERVE 

Les livres de reserve (RL) sont dorenavant inscrits dans 7 series : 

RLM - Minuscules (0-15 cm.) ranges dans des boites ; 
RLPF - Petits formats (15-25 cm.) ranges dans des boites ; 
RLQ - Quarto (25-35 cm.) ranges debout; 
RLF - Folio (35-50 cm.) ranges debout; 
RLGF - Grands formats (largeur inferieure a 35 cm) ranges a plat; 
RLFE - Formats exceptionnels (largeur entre 35 et 75 cm.) ranges a plat 
tablettes larges ; 
RLO - Livres-objets ranges en armoire. 



ANNEXE6 

DOCUMENTATION DU MNAM 

AVIS AUX LECTEURS 

Face a l'augmentation de ses couts de 
fonctionnement, et a la trop rapide degradation 
de ses collections (due essentiellement a 
1'usage intensif de la photocopie), la 
Documentation du Musee national d'art moderne 
se voit, a son grand regret, obligee de porter 
le prix de la photocopie a 1 franc la paae fau 
lieu de 50 centimes^ 

Ce nouveau tarif entrera en vigueur le 
mercredi 29 juin 1994 (les cartes seront 
toujours utilisables a la BPI et au Mnam : une 
photocopie vaudra 2 unites au Mnam). 

Un distributeur de cartes sera a votre 
disposition dans la salle. 

La Documentation vous remercie de votre 
comprehension et du respect que vous 
manifestez pour ses collections. 

Paris, le 20 juin 1994 



ANNEXH7 

ATTENTION 

A compter de la rentree scolaire 1994, la Documentation du Musee 
national dart moderne et celle du Centre de Creation Industrielle 
seront regroupees au^ 2e etage du Centre Pompidou. Cette fusion 
entraTnera des travaiix de reamenagement (la Documentation sera 
fermee quelques jours), ainsi qu'un nouveau mode de 
fonctionnement et d'accueil. 

Lacces de la Documentation du Musee national d'art moderne-
Centre de Creation Industrielle sera reservee aux lecteurs 
inscrits et munis d'une carte. 

Les cartes de lecteur seront delivrees gratuitement, sur 
p resentation d'une piece justificative, aux professionnels et aux 
etudiants & partir de la maitrise. 

Cette mesure est destinee a faciliter les conditions d'acces a la 
Documentation (en evitant la confusion avec la BPI et en 
supprimant la file d'attente), a ameliorer la qualite de l 'accueil et 
de J aide a la recherche, a reserver ses collections hautement 
specialisees aux chercheurs confirmes. 

La Documentation du MNAM-CCI est une bibliotheque de recherche 
destinee avant tout aux conservateurs de l 'etablissement. Elle est 
egalement ouverte, sous certaines conditions, a un public 
specialise. 

La consultation des documents de Reserve se fera exclusivement 
sur rendez-vous. 

Les personnes remplissant d'ores et deja les conditions decrites 
ci-dessus peuvent nous adresser par ecrit ,  au moyen d'un 
formulaire a demander a l 'accueil,  une demande de carte pour 
I annee scolaire 1994-1995. Leur carte de lecteur leur sera 
adressee par courrier.  

adresse :  Documentation du MNAM-CCI 
Service des inscriptions 
Centre Georges Pompidou 
75191 Paris Cedex 01 
Telecopie :  44 78 12 08 

Paris, le 23 juin 1994 



ANNEXE 8 

l A 
M E R  

Ecritures 
conjointes, 

traversfes de 
page en page, 

m§iant la pierre 
iithographique et 

Tonde gestuelle de 
Ja cailigraphie avec ie 

foulage impeccable du 
plomb, tels sont les ddfis 

artistiques, prem£dit£s, et 
les concomitances artisa-

nales qui ont mend d. terme, 
en automne 1991 h Paris, l'a-

chevd dlmprimer de ce livre aux 
multiples rivages. Les lithographies 
de Louis-Marie Catta et Hamid 
Tibouchi, chacune contresignfe par 
son auteur ou conjointement pour celie 
centrale en double page, la page de titre 
congue et dessin^e par Louis-Marie Catta, 
les caliigraphies de Hassan Massoudy courant 
en bas de pages ainsi que ceiie de couverture, 
enfin, ia traduction en Jangue arabe rdaiisde et 
manuscrite par Adonis, toutes ont 6t6 tir<5es sur 
Jes presses h bras de Jateiier Babette Pons. En r&i-

procitd, sur 1'autre rive, le podme en Jangue frangaise 
de Hamid Tibouchi, Jes textes en prdface et postface de 

Louis-Marie Catta et 1 exergue de Michel Serres ont 
dtd composds h Ja main en caractire Atheneeum, 

mis en pages et imprimds par Jean-Luc 
Lerebourg, avec toute Ja complicitd 

et 1'humour insulaire de 
Michael Caine, 

sur Jes 
presses de Jatelier 

de Ja Cerisaie. Y ont 
tir^es dgaJement Jes gravures 

sur bois en couieur de Tibouchi 
qui, de ieur Jigne d'horizon, ouvrent 
et ferment le poSme. L'impression 
du Jivre sur vtiin d'Arches 250 g a 
£te, en tout et pour tout, limitde h 

75 tirages num£rot£s, et 15 autres 
tirages marquds hors commerce 

et r£serv£s aux coilabora-
teurs. Tous sont signds 

par les quatre artistes 
rdunis en cette 

demidre page 
tenant Jieu 
de coio-
phon. 
Ex. 

Colophon d'un livre illustre par Louis-Marie Catta et Hamid Tibouchi La mer 



ANNEXE9 

AFFICHAGE MARC 

100 BB a 19940501 d 1922 k yOfreaO 103 ba 
101 OB a fre 
102 BBaFR 
105 BBaa OOOg 
200 1B a Eventail 

f dix gravures de Marie Laurencin 
g accompagnees de poesies nouvelles de Louis Codet, Jean Pellerin, 

et de MM. Roger Allard, Andre Breton, Francis Carco, M. Chevrier, 
F. Fleuret, G. Gabory, Max Jacob, Valery Larbaud, A. Salmon 

210 B0 a Paris 
c Ed. de la Nouvelle revue fran^aise 
d 1922 

215 BB a 61 p.  dont 10 f .  de pl .  
c couv. ill. en coul. 
d 20 cm 

305 BB a Tire a 8 ex. sur verge bleute avec une double suite des gravures, 
numerotes de A a H et 327 ex. numerotes sur hollande verge dont 
XXVII h.c. 

503 1B a Livre illustre 
e Laurencin 
f Marie 

700 B1 a Allard 
b Roger 

701 B1 a Breton 
b Andre 

701 B1 a Carco 
b Francis 

702 B1 a Laurencin 
b Marie 
4 440 



ANNEXE 10 

100 BB a 19920305dl972 k y0frea0103 ba 
lOlOBafre 
102 BB aDE 

a FR 
105 BB a a z OOOy 
200 1B a L'album photographique de Christian Boltanski, 1948-1956 
210 BB a Hamburg 

c Hossmann 
a Paris 
c Sonnabend Press 
d 1972 

215 BB a <32> p.-<4> p.  detachees 
c ill. 
d 20 cm 

300 BB a Les pages detachees contiennent le texte en anglais 
305 BB a Ed. originale tiree a 500 ex. + 60 ex. de tete numerotes et 

presentes dans une boTte metallique ill. de photogr. originales 
signees par 1'auteur 

314 BB a Documents photographiques realises par Annette Messager 
503 1B a Livre d'artiste 

e Boltanski 
f Christian 

700 B1 a Boitanski 
b Christian 



ANNEXE 11 

- NOTICE DETAILLEE 
NNB .10002006 Nbre exemplaires : I 
AUTEUR PH. :Boltanski (Christian) 
AUTEUR SEC. CO :Maison de la culture et de la communication , Saint-Etienne 
TITRE PROPRE :Classe terminale du lycee Chases en 1931, Castelgasse-Vienne / 

Christian Boltanski 
TITRE FORME :Exposition , Saint-Etienne , Maison de la Culture et de la 

Communication (1987) 
Livre d'artiste, Boltanski (Christian) 

ADRESSE : Saint-Etienne : Maison de la Culture et de la Communication 
1987 

DESCRIPTION :<40> p. : tout en ill. ; 18 cm 
NOTE GEN. :Catalogue publie a 1'occasion de l'exposition presentee a la 

Maison de la culture et de la communication de Saint-Etienne, 9 
avril - 24 mai 1987. 

NOTE .Catalogue: Christian Boltanski " 

102 BBaFR 
105 BB a ac b OOOy 
200 1B a Classe terminale du lycee Chases en 1931, Castelgasse-Vienne 

f Christian Boltanski 
210 BB a Saint-Etienne 

c Maison de la Culture et de la Communication 
d 1987 

215 BB a <40> p. 
c tout en ill. 
d 18 cm 

300 BB a Catalogue publie a 1'occasion de 1'exposition presentee a la 
Maison de la culture et de la communication de Saint-Etienne, 9 
avril - 24 mai 1987 

314 BB a Catalogue: Christian Boltanski 
503 1B a Exposition 

m Saint-Etienne 
n Maison de la Culture et de la Communication 
j 1987 

503 1B a Livre d'artiste 
e Boltanski 
f Christian 

700 B1 a Boltanski 
b Christian 

712 02 a Maison de la culture et  de la communication 
c Saint-Etienne 
4 340 

lOOBBa 19901001dl990 u y0frea0103 ba 
101 OBafre 

- AFFICHAGE MARC 
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